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    Ce Kiwelgramme 
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Mise en pages et graphismes 

de Roge, secrétaire adjoint

visitez notre site développé par Olivier

Réunion 6 Présent Moy HC ∑ HC
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C e n’est pas moins de 
50 personnes 

qui fait honneur à l’invitation 
de la réunion prévue ce lundi 

19 décembre. Celle-ci avait pour thème 
la présentation du voyage concocté par 
le Président et son comité, assisté avec 
force par leur moitié. 


L’ouverture 

de cette soirée 

débute par un apéritif offert par 
le comité en place. C’est ainsi que 

kir, mousseux, vin blanc et notre célèbre 
Val-Dieu nous sont proposés. Ceux-ci 

agrémenté de saucissons de la Salaison 
Blaise, macarons au foie gras, rouleaux 
de printemps, croquettes de fromage et 
boulettes. Afin de mystifier et 
d’émerveiller les convives, le magicien-
mentaliste Carl Valentin, passent de 
table en table afin de nous faire 
découvrir ses tours les plus surprenant 
les uns des autres.

Le menu du jour

Roger Simul, notre chef, nous a sorti de 
sa toque un 


M enu 

digne de cette soirée.

L’entrée

Pavé de saumon sur son 

lit de ficelles de courgette à la crème de 
légume d’antan.

Le Plat


Côte à l’os, sauce béarnaise, pomme de 
terre Mac Cain et salade.


P résentation du voyage

Afin de découvrir la 
destination du voyage le 
comité à élaboré un jeu 

d’indice pour laisser encore planner le 
suspense de la destination.

Le week-End de la Pentecôte sera 

kiwanien ou le sera pas 😊 . En effet 
c’est du samedi 27 mai au lundi 29 mai. 

Indice 1


P ère Ricard 

alias, Richard Bolly, vêtu d’une 
tunique de moine cistercienne, 
entre dans la salle. Il est 

accompagné de Sœur Delphine et Sœur 

Nicole, toute deux déguisées en nonne. 
Pendant que notre moine trappiste 
prend la parole, nos deux sœurs passent 
de table en table pour nous donner 
« l’eucharistie citrique du soir ». Une 
idée humoristique, qui accompagne une 
brève d’histoire monastique. C’est en ces 
termes que Frère Richard prend la 
parole….




Pour vous présenter la deuxième journée 
de notre voyage, je vais vous faire un 
petit exposé sur le monachisme. Le 
monachisme est l’état et le mode de vie 
des personnes qui ont prononcé des 
vœux religieux et qui font partie d’un 
ordre dont les membres vivent 
sous une règle 

commune 

séparés 
du monde. Il existe 
différents monachismes 
le chrétien, le bouddhiste, et 
l’islamique.

Le monachisme chrétien, celui qui 
nous intéresse pour notre voyage, est 
pratiqué depuis l’antiquité. Moines et 
moniales suivent une règle dont la plus 
ancienne est la règle de St Augustin et la 
plus rependue est celle de St Benoît. La 
vie monastique au sein d’un monastère, 

d’un couvent ou d’une abbye connaît 
deux formes :

Une vie en communauté

Une vie en solitude


Le monachisme oriental (première 
apparition) est né au 3ème siècle en 
basse Egypte, trois noms sont 
importants à retenir. St Antoine 
(251-326), considère que la vie dans la 
cité est pleine de péchés, il 

s’isole pour prier et 
méditer dans le 

désert puis une 
grotte.  Il est 
rejoint par de 

nombreux 
disciples. A 
sa mort ces 

disciples 
fondent le 
monastère 

St Antoine 
(387).


St Pacôme le Grand (292-348), lui, 
considère que la vie en solitaire est 
dangereuse et suicidaire. Il fonde des 
communautés et huit monastères dans 
la région (toujours en Egypte). Il totalise 
dans ces disciples plus de 2000 moines 
et 1000 moniales.


St Basil, en 357, rédige des premières 
règles du monachisme. La vie en 
communauté est régie par des principes 
imposés à tous. A savoir, l’obéissance 



absolue et le partage du temps entre les 
activités manuelles et spirituelles.

C’est St Iliasse en séjour en Egypte, selon 
différents auteurs, qui 
rédigeât, les règles 
bénédictines des pères 
monachismes occidentaux. 
Des règles ciblant 
principalement :

La méditation des textes 
bibliques

Le service divin

Le travail manuel

La modération sur le 
sommeil, l’alimentation et 
les boissons

Le silence

L’éloignement du monde

L’hospitalité, l’humilité ;

Le monachisme en occident est né et 
c’est St Martin en 397 qui fonde le 
monastère de Marmontier et de là, il 
réalise avec ces disciples la 
christianisation de l’ouest de la 
Gaule.

St Jean Cassien (360-435) après ses 
études et un long séjour en Egypte. 
Il rédige de nombreux ouvrages 
qui seront utilisés par St 
Benoît pour créer la 
première règle bénédictine. De 
retour il fonde aussi à Marseille 
deux monastères St Victor pour 
les hommes et St Sauveur pour 
les femmes. C’est lui qui est 
considéré comme le Père du 
monachisme en occident.

St Colomban (615) irlandais 
de nationalité et 
missionnaire dans toute l’Europe. Il 
prône lui le respect rigoureux des 
premières règles du monastère de 
Louxeuil. Il est d’ailleurs considéré de 

nos jours comme le patron des motards 
en Italie.

St Benoît de Murine (480-547) quant à 

lui le fondateur de l’ordre 
Bénédictin, car il rédige les 
premières règles 
monastiques adaptées à 
l’occident. Il est donc le 
patriarche des moines 
occidentaux.

La correction des règles de 
St Benoît seront corrigées 
200 ans après leurs 
rédactions par Benoît 
d’Ariane (750-821). Il faut 
considérer des règles de st 

Pacôme, de St Basile, St Colombour et 
de St Benoît. Toutes ces règles furent 
adoptées par le pape de l’époque et 
imposées par Louis le Pieux (fils de 
Charlemagne). Cet empereur meurt au 
monastère de Korneliente à dix 
kilomètres de Aachen fondé par son 

protecteur Lile le Pieux dont il était 
devenu son conseiller principal.


Après plusieurs siècles de laxisme 
nous assisterons à une décadence 

religieuse et au 10ème siècle une 
réforme monastique voit le jour.

Nous sommes en 910, la création 
de l’Abbaye de Cluny voit le jour 
par les moines bénédictins. C’est 
la plus grande église de ma 
chrétienté construite avant la 
construction de St Pierre à 
Rome. Elle possède 1184 

monastères et abbayes 
filleules dans toute 

l’Europe.

Après un siècle, l’influence de Cluny 
diminue pour diverses raisons :

L’argent ne suit plus, les frais sont 
énormes

La construction de Cluny I II et III




Les dépenses sont inconsidérées dues à 
une mauvaise gestion

Les abbayes et monastères filleuls ne 
payent plus 

La charité diminue

Suite à tout cela apparait de nouveaux 
ordres.

L’ordre St Etienne (1076), les 
grandmontains ont une règle de vie très 
rigoureuse sans possession de terre et 
une grande solitude communautaire.

L’orde de St Bruno (1084), les chartreux, 
qui fondent la grande chartreuse, basée 
sur un équilibre subtil entre vie solitaire 
et communautaire. De cet ordre 
apparaît les frères Convers.

Les Cisteciens (1189) fondé par R. de 
Malesne (ancien clunisien), eux prônent 
le retour du respect strict de la règle de 
St Benoît. En 1115 Bernard fonde dans 
la « Claire vallée » l’abbaye de Clairvaux. 
Bernard de Clairvaux s’est engagé dans 
les affaires de son temps notamment, il 
prêche à Vezelon et lance la seconde 

croisade de 1148 mais aussi celle contre 
les Albigeois contre l’hérésie cathare.

L’ordre des mendiants (1215) 
dominicaines ou franciscaine, sont des 
moines prêcheurs pour la conversion à 
Dieu et la repentance. Ils parcourent les 
villes en vivant de l’aumône. Ils vivent 
dans des monastères avec une église 
très simples sans décors.

L’ordre des Mauristes (1621) fondent 
l’abbaye de St Germain des Près. C’est 
un grand centre intellectuel, une 
bibliothèque énorme avec des 
manuscrits imprimés. Plus de 200 
abbayes filleules située en France.

Pour terminer, voici une brève 
présentation d’une abbaye de type 
cistercienne.

Indice 2


André prend la parole 

pour nous parler d’un 
ouvrage que l’on va visiter 
lors de notre voyage. La 

conception du premier réacteur à eau 
pressurisée de cet ouvrage provient 



d’une licence de la société 
Westinghouse, en février 1959

De ce fait, la centrale A, d’une puissance 
de 305 MW, est une copie 4 à 5 fois plus 
puissante du 
réacteur 
américain de 
Shippingport.

Le premier 
réacteur de 
notre ouvrage 
est un projet 
franco-belge 
tant pour sa 
construction 
que pour son 
exploitation. 
En 1960, la 
société d’énergie nucléaire franco-belge 
des Ardennes (SENA) est constituée pour 
mener à bien ce projet, dans la vallée de 
la Meuse. 

La centrale A de notre ouvrage démarre 

en avril 1967 et le reste en activité de 
1967 à 1991. Elle 

comporte 
un réacteur situé à 150 mètres sous 
terre.

La cuve du réacteur et ses quatre 
générateurs de vapeur se trouvent dans 
un premier souterrain, tandis qu’un 

autre souterrain abrite la piscine de 
désactivation et les circuits de secours.

Après la fermeture en 1991 de cette 
centrale qui était vieillissante et n’était 

plus rentable, le constructeur a d’abord 
préféré attendre que la radioactivité 
dans les lieux diminue avant de procéder 
au démantèlement en 2001.

La centrale B est un projet français et 
non plus franco-belge. Elle donne lieu 
pour autant à une coopération entre les 
deux pays ; réunions 
intergouvernementales.


La centrale B comporte deux 

réacteurs 

d’une puissance 
nominale de 1450 MW 
chacun, de type réacteur à eau 
pressurisée.

Centrale B1 en phase d’exploitation 
depuis 1996




Centrale B2 en phase d’exploitation 
depuis 1997

En 2020, le faible débit de la Meuse a 
conduit le constructeur à arrêter la 
production des deux réacteurs pendant 
plus d’un mois. Le débit de la Meuse 
varie avec la hausse des températures et 
les changements climatiques, et pour 
respecter de débit minimal pour la 
Meuse (20 m³/s), bien supérieur à celui 
qui serait nécessaire pour le bon 
fonctionnement et la sureté de 
la seule centrale 
thermique, car les 
installations de 
production d’eau 
potable située en 
aval de la centrale 
ont-elles aussi 
besoin d’un débit 
minimal pour 
fonctionner 
normalement.

Nous parlons ici d’une centrale 
nucléaire, mais laquelle.

L’indice 3

Pour l’indice 3,  


S é b a sti e n e nt r e e n 
scène.

Notre indice, c’est 
Christophe Colomb 

en 1492 qui le ramena de 
son voyage en constatant 
les vertus magique et 
médicamenteuse de ce 
produit. Le médecin 
personnel du roi Philippe II 
d’Espagne le promouvait 
comme « médicament 
universel ».

André Thevet (1556) débuta sa culture 
en France, en rapportant quelques 
graines de retour du Brésil.


Cette plante est utilisée depuis au moins 
12300 ans.

Vous l’aurez deviné c’est une plante que 
l’on parle. 

Cette plante fait partie des solanacées 
comme la tomate, la pomme de terre, 
l’aubergine et le poivron. Originaire de 
l’Amérique du Sud.

Son non latin est NICOTINA 

TABACUM

Vous l’aurez deviné c’est le 
tabac.

Le tabac est une plante fragile, 
beaucoup de précautions 
doivent être prises pour sa 
culture.


Les graines sont minuscules (+/- 
10000 graines par gramme). 

Elles sont semées en couche le 19 
mars à la St Joseph. C’est après les 

saintes glaces de mai que les 
petits plants sont replantés.


Les soins à apporter lors de la 
croissance sont le coupage des 
gourmands, le sarclage avec une rasette 
entre les plants et supprimer le bouton 
floral.

Vers fin aout et mi-septembre, en 
fonction de climat, les tabacs sont 
étendus sur le sol où ils fanent pour ne 

plus être cassant.

Dans le hangar(séchoir) de 
septembre à novembre les 

plants entiers sont 
accrochés sur 

boudriots. Une 
bonne ventilation 

est indispensable pour 
un séchage optimal.


Vers novembre et décembre, 
les plants de tabac sont ramenés et 
effeuillés. Les feuilles sont réunies en 
manoques. Les feuilles sont compressées 
dans un encadrement en bois, c’est le 



bottelage. Une botte pèse 15 kg et 
représente 200 plants de tabac. Le 
printemps suivant, les bottes gardées au 
grenier rentre dans la fabrication du 
tabac.

Les bottes sont simplement ficelées et 
pourvues d’une étiquette de couleur 
précisant l’origine, l’année de culture et 
la qualité du tabac. Elles sont conservées 
dans des sacs de jute pour faciliter la 
manipulation. 

Les bottes sont déliées, la qualité des 
feuilles vérifiée, puis elles sont mouillées 
pour être moins cassantes, avant d’être 
découpées. Il existe deux coupes 
différentes une grosse pour la pipe et 
une fine pour la 
cigarette.

Une fois découpé, 
le tabac est séché 
dans le 
torréfacteur. Puis il 
est transporté dans 
de grands bacs 
ventilés pour 
terminer 
complétement le 
séchage.

Ce n’est qu’ensuite 
qu’il sera pesé et emballé en paquets de 
100, 250 et 500 gr. A l’époque, il existait 
également des paquets de 1 kg.

Dans le processus de fabrication du 
tabac, rien ne se perd : la poussière de 
tabac, récoltée au fond des bacs 
ventilés, est utilisée comme insecticide 
dans les pigeonniers mais aussi par 
les maraichers, pour combattre la 
vermine. Les tiges, elles, sont 
compostées pour enrichir les sols.

C’est cette manufacture que nous 
aurons la chance de visiter, un bout 
d’histoire de cette région det de ses 
contrebandiers du tabac.


Indice 4

Un indice présenté 
en fanfare par les 
épouses, déguisée 
comme Annie Cordy 
dans le clip


C h a u d 
cacao 

sur cette 
musique 

passant entre les 
tables offrant les pralines à toutes les 
accompagnantes présentes. Un délice 
portant le nom d’Edouard


P résentation du 
voyage

Sur base des indices, 
beaucoup de 

personnes présentes, se sont 
doutés de la destination. C’est en 
Semois que nous nous rendrons.

Samedi27

Le matin visite de la centrale de 
Chooz avec son petit déjeuner

L’après midi   visite du musée du 
Tabac Manil à Bouillon

En fin d’après midi check-in à 

l’hôtel le Florentin à Florenville

Repas du soir au Florentin

Dimanche 28

Visite de la Brasserie d’Orval 
(exceptionnel) et de l’abbaye et ses 
ruines

Repas de midi a L’Ange Gardien, 
ou nous pourrons déguster 
l’Orval vert.

Retour à l’hôtel

Repas du soir semi-
gastronomique.

Lundi 29

Petite balade dans Florenville et 
ses alentours.




Visite de la chocolaterie Edouard.

Repas de midi chez Edouard et 
découvertes de délices chocolatés.

Visite des salaisons Blaise, ou nous 
dégusterions des saucissons 


Le prix du voyage 

est fixé à 489 € par personne. 
Petite remarque importante, au 
vu de la visite d’un « site 

sensible » qui est la centrale nucléaire 
de Chooz, nous devons envoyer une 
copie de la carte d’identité des visiteurs 
120 jours avant la visite. 


La d a t e l i m i t e 
d’inscription 

est donc fixée au 31 
janvier 2023. Ne tardez 

pas pour réserver vos places 
pour ce voyage exceptionnel et 
remplis encore d’autres 
surprises.

D’autre part le comité étant 
sur les charbons ardents, une 


J o u r n é e 
supplémentaire 

est à l’étude. Le 
vendredi 26 avec une 

nuitée supplémentaire mais 
dans les environs de Dinant. 
Sous réserve de disponibilités 
vu le week-end de Pentecôte. Que ceux 
qui seraient intéressés contactent le 
président ou son comité.


T our des commissions

La commission du marché de 
Noël, c’est encore une réussite 
malgré le froid du week-end 

passé. Les comptes ne sont pas encore 
faits. Mais nous pouvons d’ores et déjà 
remercier Tommy qui prend en compte 

personnel le prix de l’emplacement de sa 
friterie pour les croquettes vendues pour 
notre cause. Ce montant s’élève à 500€.

Le reste des commissions sont toujours 
au même point qu’au kiwel précédant.


V ie du club

Anniversaires

Thierry Mommer : 15 
décembre


Arlette Ruwet : 20 décembre


Agenda 

9 janvier 2023 : Statutaire 
visite de la société Jidé

23 janvier 2023 : Statutaire 

de la distillerie Radermacher

 Attention pour 
cette visite un 
nombre limité de 
40 personnes sont 
acceptées, nous 
avons déjà 36 
préinscriptions ne 
tardez pas si vous 
êtes intéressés, ne 
tardez pas.


